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Salima Akkouche - Alger (Le
Soir) - Ces nouvelles mesures ont
été soumises, jeudi, au partenaire
social, a annoncé le ministère de
l’Education dans un communiqué
publié sur sa page Facebook.
D’ailleurs, ajoute le même départe-
ment, ces mesures d’allègement ont
été décidées à la demande du parte-
naire social. 

«Dans le cadre de la préparation
de la rentrée scolaire 2017-2018 et
pour assurer un bon encadrement
pour les établissements scolaires,
des mesures supplémentaires ont
été soumises au partenaire social,
pour l’accès aux concours profes-

sionnels de promotion au grade de
directeur d’établissement au titre de
l’année 2017, et ce, à la demande de
ces derniers», a expliqué le commu-
niqué. Ainsi, pour le grade de promo-
tion au grade de directeur de cycle
secondaire, le département de l’édu-
cation a annoncé la réduction de l’an-
cienneté demandée de cinq ans à
trois années d’expérience pour les
proviseurs. 

L’enseignant principal du secon-
daire ayant cumulé trois années de
service au même poste ou sept
années d’expérience a aussi bénéfi-
cié de la possibilité d’accès à cet exa-
men.   

Pour le passage de grade au
directeur d’établissement du moyen,
les conseillers de l’éducation issus
des cycles de l’enseignement et les

conseillers principaux de l’éducation
ont bénéficié de la réduction de l’an-
cienneté de sept ans à trois ans.
L’enseignant principal du cycle

moyen a, quant à lui, bénéficié de la
réduction de l’ancienneté exigée de
sept ans à trois ans de service dans
le même poste. Le concours est
aussi ouvert aux enseignants princi-
paux ayant cumulé dix ans d’expé-
rience effectifs à la date du déroule-
ment de l’examen. 

Pour l’examen de promotion au
grade de directeur d’école primaire,
le ministère de l’Education a annoncé
la réduction de l’ancienneté exigée
de cinq ans à deux ans minimum, à
la date du déroulement de l’examen,
au profit des directeurs-adjoints du
primaire ainsi que la réduction de
l’ancienneté de cinq ans à trois ans
de service pour les enseignants prin-
cipaux ayant exercé à ce poste ou
ayant cumulé sept années de service
au total, à la date de déroulement de
cet examen.  

S. A.

CONCOURS DE PASSAGE DE GRADE

Le ministère de l’Éducation allège
les conditions d’accès

Le ministère de l’Education a annoncé jeudi de nou-
velles mesures d’allégement des conditions d’accès aux
examens professionnels de promotion. Le concours
concerne le passage de grade aux directeurs des établis-
sements et touche les trois cycles scolaires.

Le ministère de l’Éducation accède à la demande du partenaire social.

Paradoxalement, cette
année les prix des légumes
baissent de jour en jour, à
l’approche du mois de
Ramadhan. Une baisse qui,
selon les marchands de
légumes, va encore s’ac-
centuer en raison de l’abon-
dance de l’offre.

Rym Nasri - Alger (Le Soir) - Une
grande variété de fruits et légumes
s’étale sur les marchés algérois ou au
marché T’nache à Belouizdad (Alger),
le choix est multiple. Seulement, trou-
ver le bon rapport qualité-prix, c’est
l’équation que les clients essayent de
résoudre entre les étals.

A deux semaines du mois de
Ramadhan, les prix des légumes ont
considérablement baissé. Ce n’est
plus la folie de la flambée des prix
enregistrée durant l’hiver dernier. La
tomate et la courgette sont proposées

à 60 dinars le kilogramme suivies par
la fève à 70 dinars. D’ailleurs la toma-
te de petit calibre est cédée à 30
dinars. «De quoi faire la réserve de
tomate pour le mois de Ramadhan. Il
suffit de la réduire en purée et de la
conserver», dira un vendeur.

La carotte, le navet, le concombre,
la betterave, le chou-fleur, la laitue et
l’artichaut s’accordent sur le prix de 80

dinars. Même l’ail qui a connu son
heure de gloire durant l’hiver dernier,
en frôlant les 1 800 dinars le kilo, voire
les 2 000 dinars, est revenu à la nor-
male pour afficher aujourd’hui, 80
dinars le kilo. L’aubergine et le chou-
vert affichent le prix de 100 dinars et le
fenouil, le poivron, le piment et les
petits pois celui de 120 dinars. Seuls
les haricots verts continuent à se dis-

tinguer avec un prix assez élevé de
180 dinars le kilo. «C’est normal, c’est
un légume qui est en fin de saison»,
explique encore le même vendeur.   

Très prisée, la pomme de terre voit
son prix baisser jusqu’à 50 dinars le
kilogramme pour s’aligner ainsi sur
celui de l’oignon vert. «L’oignon sec
disponible actuellement au marché de
gros, est carrément pourri car il pro-
vient des réserves des frigos qui
datent de près d’une année», explique
Ahmed, marchand de légumes.

Pour cet ancien commerçant du
vieux marché de Belouizdad, les prix
de tous les légumes vont baisser
davantage dans les prochains jours. Il
cite l’exemple de la tomate, dont le
prix va encore baisser en raison de la
chaleur qui commence à s’installer
d’où la nécessité de liquider la mar-
chandise. Idem pour la pomme de
terre assure-t-il, «elle finira par
atteindre 25 dinars le kilo».

Pourtant nombre de clients conti-
nuent à se plaindre des prix affichés.

Le nez plongé dans les marchandises
exposées sur un étal de légumes, un
sexagénaire s’indigne : «Avec ma
petite retraite, la vie est devenue diffi-
cile. Aujourd’hui, les gens achètent
moins car ils n’ont plus les moyens».

Et à son ami d’enchaîner : «Nous
cherchons les prix les plus bas. Tout
est cher, les salaires n’augmentent
pas. Il n’y a plus d’argent !»

Côté fruits, c’est l’incendie. Le prix
de la cerise varie entre 400 et 700
dinars le kilogramme, celui de la
pêche 200 et 600 dinars et l’abricot
entre 400 et 450 dinars. La fraise est
cédée entre 150 et 200 dinars et les
nèfles proposées à 150 dinars. La
pomme voit son prix osciller entre 250
et 1 200 dinars selon la qualité. Quant
à la banane, elle est vendue entre 300
et 350 dinars le kilo. «Les fruits ont
parfois l’air plus beaux mais ne sont
pas bons», confie une jeune femme
qui attendait que le vendeur lui pèse
un kilo de fraise.

Ry. N. 

FRUITS ET LÉGUMES

Les prix en courbe descendante

L’hôte de Sidi-Bel-Abbès a visi-
té le projet de la centrale photovol-
taïque de la localité de Dhaya
dans le sud de la wilaya. Celle-ci
d’une capacité de 12 mégawatts
sera en mesure de produire 21
GWH annuellement. 57% de cette
énergie sera réservée à l’investis-
sement. Et dans ce sens, le P-dg a
rencontré des opérateurs et des
agriculteurs pour s’informer de
leurs préoccupations en matière
d’énergie électrique. 

L’énergie photovoltaïque a été
expérimentée en 1980, à Béchar
et Adrar, a-t-il déclaré et vu que les
résultats se sont avérés satisfai-
sants, nous faisons en sorte de
l’étendre à travers le territoire
national.

Poursuivant sa visite, il s’est
dirigé vers la station de transport
de l’électricité de Sidi Ali Boussidi
pour s’enquérir de son fonctionne-

ment. Cette station d’une capacité
de 4/220 kilowatts alimente Sidi-
Bel-Abbès et 3 autres wilayas limi-
trophes s’agissant de Tlemcen,
Mascara, Saïda, la daïra de Béni
Saf et 2 stations de dessalement.

Lors de cette visite, ce sont les
habitants des localités de Sidi
Dahou et Hassi Zahana qui ont vu
leur calvaire prendre fin avec le
raccordement et mise en service
de 1 010 foyers pour la première
localité et 1 650 foyers pour la
deuxième en gaz naturel.

Dans ce contexte,
M. Mustapha Guitouni a indiqué
que désormais les 52 communes
de la wilaya et 25 autres localités
secondaires sont raccordées au
gaz naturel. Ce qui permet à Sidi-
Bel-Abbès de se placer en 1re posi-
tion à l’échelle nationale en matiè-
re de couverture en gaz naturel. Le
P-dg s’est étalé longuement sur la

consommation de l’électricité
appelant les habitants de tout le
territoire national à faire preuve de
rationalisation car, dira-t-il,
l’Algérien consomme 10 fois plus
d’électricité qu’un Européen. Il ne
faut plus dépenser inutilement de
l’électricité ajoutant que l’énergie
électrique est achetée par nos
soins à 10,54 DA le kilowatt et on
la revend au consommateur à 4
DA, ce qui représente des frais

pour notre société. L’Algérie, a-t-il
déclaré, a une puissance en éner-
gie électrique de 15 000 méga-
watts depuis 2007 alors qu’avant
elle était de 4 500 mégawatts fai-
sant remarquer que les délestages
ont presque disparu ces dernières
années. Pour clore sa visite, le P-
dg a fait remarquer que 15 clients
sur 100 n’honoraient pas leurs fac-
tures, hélas.

A. M.

RELIZANE

Quatre personnes
écrouées

pour soutien
au terrorisme

Nous venons d’apprendre de sources
crédibles, quatre personnes ont été présen-
tées ce jeudi devant le procureur de la
République près le tribunal de Relizane et
placées sous mandat de dépôt pour les
chefs d’inculpations «soutien et apologie au
terrorisme».

Les faits de cette affaire remontent au
début du mois en cours lorsque les éléments
de la Gendarmerie nationale ayant reçu une
information faisant état de la présence d’un
réseau composé de quatre personnes ayant
eu des contacts avec les groupes sangui-
naires dans la région ajoutent nos sources
d’information. 

C’est à la suite d’une enquête approfon-
die par les enquêteurs chargés de cette
affaire de soutien et apologue au terrorisme
que les gendarmes ont pu les identifiés et
appréhendés.

Des portables utilisés à des fins de terro-
risme ont été saisis, indique les mêmes
sources.

A. Rahmane

SELON LE P-DG DE SONELGAZ

L’Algérien consomme 10 fois plus
d’électricité que l’Européen

Le P-dg de la Sonelgaz, M. Mustapha Guitouni, était
jeudi dans la capitale de la Mekerra pour s’enquérir
des  travaux d’avancement des projets. 

Les consommateurs continuent de se plaindre des prix affichés.

La centrale photovoltaïque produit 12 mégawatts.

Ph
ot

os
 : 

DR


